un ” 
Bears-Lioss sis. 

L 1 L] 
Burope ........... 2 


ee 


Tarif des Annonces 


tère insertion, par ligne .... 12 cents | 
Chaque insertion subséquente 8 cents |: 

NM. B.-—Les annonces de naissances. | 
mariages et sépultures seront insérées } 
 tuux de 25 cents chseuse. I 


ogg gg 


eee marne the-e share sienne 


COUPS DE PLUME 


Un ami nous demandait l’autre jour notre opinion sur les avan- 
tages d'un placement de capitaux sur les mines. ‘ 

Nous avouons que la question est un peu scabreuse, ét, la réponse 
juste, assez difficile à donner. -  : | 

Sans vouloir déprécier la valeur des propositions miniéres qui 
“nt lancées dans le publie, nous eruyons pouvoir dire avec assez d'ex- 
actitude que le placement de capitaux sir une bonne terre à blé est 
encore plus sûr que 99 pour cent de toutes les mines d'or du monde. 

Si 99 pour cent vous parait exagéré, mettez 98 pour eent et dor- 
nez sans remords. | : | 

L'on a vu quelques fois un mineur revenir dans son village les 
poches gonflées d'or et être un sujet d'envie pour toute la paroisse. 

A part les vieux propriétaires, devenus sages par l'expérience de 
la vie, le plus grand nombre poussait un seul cri-—S1 nous avions fait 


la même chose !... | ” 
En face de l'or qui brille et qui sonne l'on est aisément porte 


à oublier les sacrifices sans nombre, les inquiétudes, les misères phy- 


riques et morales qui, bien souvent, pendant de longues et de dures 
années ont été le partage du chercheur de la jaune poussière et du 
miroitant lingot, plus vite encore oubliet-on le grand nembre des mal- 
heureux qui se sont ruines et sont tombés le long de la route: plusieurs 
pour ne jamais revenir au pays natal, les autres à l'exemple de l'en- 
fant prodigue trop heureux de revenir chercher asile sous Je toit 
familial et de reprendre prosaiquement le soin de la vieille jument 
ilanche. | | 

Le proprictaire foncier, le cultivateur est un roi sur son demaine; 
les file de cultivateurs sont des princes et même si quelques fois ils sont 
obligés de mettre leurs souliers dans le funner--nous disons Île mot 
parceque nous avons nousmême déjà entendu cette expression plain- 
ve sortir des lèvres de jeunes fik de cultivateurs—leurs pieds seront 
blessés moins souvent et moins cruellement que ceux du prospecteur 
dont la botte s'use à écraser le mineral. 

Le canadien est un peu nomade, un peu trop peut-être. 

Les histoires de nos voyageurs, de nos trappeurs, de nos chas- 
seurs sont très intéressantes sans doute, mais l'histoire de nos cultiva- 
teurs est tracée de lignes plus fortes; elle est plus instructive et plus 
prodigieuse, même si elle n'est pas auréolée du romanesque qui rend 
l'autre si attrayante à notre imagination. 

Les fondements de notre nationalité sont enracinés dans le sillon 
üre par la charrue de nos laboureurs: n'allons pas les en déloger. 

Ils perdraient leur solidité si on osait les transporter sur Île 
sable mouvant de la mine; que cette mine soit d’or, d'argent ou de 


charbon. 


+ + L 


Boule qui roule nanas pas mouse. 

Chacun à son metier, les vaches sont bien gardées. 

Les promoteurs, les manieurs de fonds sont dans leur métier 
quand ils organisent leurs sociétés au capital éblouissant. 

Ils sont dans le énner circle, 11 se promeènent sur le ground floor; 
il æruit enfantin de croire que les grands bénéfices leur échapperont 
des mains pour <e perdre parmi le menu fretin 

Ne nous nourissons pus d'illusions e n'allons pas nous berner de 
grands mots. 

Une bonne vache laitière dans létable vaudra souvent mieux 
qu'un bear certificat doré dans la boite aux documents de famille. 

Si vous en doutez allez vous renseigner auprès des heureux pos- 
senseurs de cette gentille paperasse. 

Nous pouvons nous-méme vous en fiure voir! 


* * * 


Le Ninge et le Chat 
Bertrand avec Raton, l'un singe et l'autre chat, 
Comimensaux d'un logis, avaient un cominun raitre. 
D'animaux malfaisants c'était un trèésbon plat: 
Ils n'y craignaient tous deux aucun, quel qu'il püt être. 
Trouvait-on quelque chose au logis de gâté, 
L'on ne S'en prenait point aux gens du voisinage : 
{ Bertrand dérobait tout: Raton, de son côté, 
| Etait moins attentif aux souris qu'au fromage. 
Un jour, au coin du feu, nos deux maitres fripons 
Regardaient rotir des marrons. 
Les escroquer était une très-bonne affaire 
Nos galants Ÿ vovatent double profit à faire 
Leur bien premiérement, et puis le mal d'autrui 
Bertrand dit à Raton : Frère, il faut aujourd'hui 
Que tu fases un coup de maitre: 
Tire-moi ces marrons Si Dieu m'avait fait naitre 
Propre à rer marrons du feu. 
Certes, marrons verralent beau Jet 
Aussitôt fait que dit 
D'une manière délicate, 


Raton, avec sa patte, 


Ecarte un peu la cendre, et retire les doigts. 
Puis les reporte à plusieurs fois: 

Tire un marron, puis deux. et puis trois en escroque: 
Et cependant Bertrand les croque. 

Une servante vient : adieu mes gens  Raton 
N'était pas content, se dit-on. 

Ainsi ne le sont pas la plupart le ces princes 

Qui. flattes d'un pareil emploi 

l' nt xcchauder en des provinres 

Pour le profit 
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Ni l'on veut developper les richeses mimere du pays il faut évi- 
demment trouver des capitaux 
N'avez crainte! On en trouvera, imème si Vous gardez les vôtres 


} 


Combien de no gens ont enfoui le produit de belle récoltes dans 


la spéculation à la bourse du ble et combien se sont faits laver au Grain 
Erchangr. 


Une lavure d'or ne de ble 
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* 
Il ne faudrait évidemment pas conelure que tuites les proposi- 
tions minières sont mauvaiæs et qu'elles doivent toutes être écartées 
En toute chose il faut de la mesure 
Mais, de grûce, qu'on n'aille pas se jeter tête baisée dans le 


premier piège qui sera tendu. 


L'on ne fera jamais erreur en gardant sa terre, en perfection- 
nant sa culture, en améliorant son troupeau et en plaçant ses dix 


sus dans le chaume qui les a donnés. 


Une bonne charrue et du travail valig} 
Klondyke passés et futures. 5 
. Fa 
LE LABOUREUR ET SES ENFANTS 
Travaillez, prenez de la péine: 
C'est le fonds qui manquéle moins. 
Un riche laboureur, sentant sa mort prochaine, 
Fit venir ses enfants, leur parla sank témoins. 
Gardez-vous, leur dit-il de vendre l'héritage 
Que nous ont laisé nos paleats : 
Un trésor.est caché dedans! 
Je ne sais pas l'endroit; mais un peu de courage 
Vous le fera trouver: vous en viendre à bout. 
Remuez votre champ dès qu'on aurait fait l'oût : 
Creusez, fouillez, bêchez ; ne laissez nulte place 
Où la main ne passe et repaèse. 
Le père mort, les fils vous retournent le champ, 
Deçà, delà, partout; si bien qu'au bout de l’an 
Il en rapporta davantage. 
D'argent, point de caché. Mais le père fut sage 
De leur montrer, avant sa mort, 
Que le travail est ün trésor. 


Cantique sur les Vaines Oc- | Dieu par les voies de la justice et 
: de la paix. 
cupations des Gens 
du Siècle 


Quelles ont été les oeuvres du 
Pape dans lg monde? En huit 
siècles, il avait mis Charlemagne à 
la place de Néron: depuis dix siè- 
cles, il a empêché la Tyrannie de 
ressaisir l'empire. Où trouver la 
chose évidemment bonne, l’oeuvre 
de bien, d'accroissement ,et de sa- 
lut que les Papes n'ont pas pro- 
posée, protégée, accomplie? Con- 
sidérons un seul fait, l'institution 
et le maintien de l’Autorité. 


C’est en l’an 58 ou 59 de Notre- 
Seigneur, sous Néron, que saint 
Paul, écrivant aux Fidèles qui ha- 
bitaient Rome, leur recommande 
d'obéir aux princes. Les Juifs ré- 
cemment baptisés, attendant tou- 
jours un peu le Messie de la Syna- 
gogue, étaient enclins à la rébel- 
lion. Avec une prescience divine, 
sous le coup des délires de la Ty- 
rannie, l’Apôtre fonde la notion 
de l'Autorité, à. L 

L'Eglise accepte ces maitres 
qu'élèvent tour à tour le parjure, 
la vénalité, l'assassinat. Elle n’en 
fait aucun, n’en conteste aucun 
n'en adore aucun. Eîile commuan- 
de d’obéir à l'Empereur, elle dé- 
fend de l’adorer. C’est assez res- 
pecter le droit de la puissance. Un 
jour les tvrans tomberont comme 
les dieux, et le vrai Dieu fera de 
vrais rois. 

L'Empereur demande l'impôt, 
on lui donne l'impôt ; il demanäe 
le service, on lui dit: “Mieux 
vaut obéir à Dieu qu'aux hommes: 
tu peux tuer le corps, nous craig- 
nons ce qui tuerait l’âme”” Le 
tyrannie tue, et s'étonne de trov- 
ver toujours en face d'elle des 
âmes, et de voir que c'est elle-mê- 
me qui périt. 

Lorsque l'Eglise eut sacré les 
princes, alors commença l’attache- 
ment pour le sang roval. Une 
dynastie chrétienne, c’était un 
grand instrument de salut et une 
grande garantie de tous les droits 
Le Roi était le protecteur armé de 
l'unité des esprits, le défenseurs des 
opprimés, l'appui des faibles, l’é- 
vêque du dehors. engagé par les 
serments les plus saints à observer 
les lois divines. 

Si le Roi se parjurait, le peuple 
n'était pas sans recours. Ïl v a- 
vait un juge pacifique, mais puis- 
sant sur la conscience humaine. 
parce que jamais magistrat n'eut 
de plus solennelles obligations en- 
vers la justice, ne fut plus étroite- 
ment tenu d'être poene Ce juge 
marquait au Roi la borne qu'il ne 

(Louis Veuillot) (RSA Rene 
F | Des rois ainsi institués et sur- 

Mais le miracle n’est pas la loi|veillés, était-ce la même chose que 
permanente de ce monde Par lelles Caracalla, les Dèce, ou les suc- 
m'iacle même, Dieu ramène tout |cesseurs si promptement dégénérés 
à l'ordre commun Les merveilles|de Constantin? On a vu quels é- 
de l'Exode ceérent lorsque le|taient les devoirs acceptés et re- 
Temple fut bâti. Après trois siè-|connus de la royauté carlovin- 
cles de martyre et huit siècles de[gienne L'histoire n’a pas de fa- 
rudes combats, après les empereurs |nal qui montre mieux ce que le 
de Rcme et ceux de Byzance et les| Pape a fait dans le monde, 
Barbares; après que Rome eut été| On reproche à l'Eglise tantôt 
vidée plusieurs fois, plusieurs fois|<son attachement, tantôt son indif- 
ruinée, et plusieurs fois repeuplée | férence pour les rois et les dynas- 
et rebâtie de la main de ses ponti-|ties. L'Eglise a eu les sentiments 
fes, le grand ouvrage reçut st per-|qu'elle devait avoir, selon le carac- 
fection matérielle d’un héros sus-|tère des pouvoirs sous lesquels elle 
cité pour être la noble image du |a vécu. La puissance moderne 
prince selon le coeur de Dieu. Le|n'est plus son oeuvre. 
nouveau genre humain, élevé par| En présence de cette force dé- 
les Papes, a mérité Charlemagne, | daigneusæ qui la reconnaît à peine 
comme le genre humain déformé | comme un fait, l’assimile aux ‘“au- 
par le paganisme avait mérité Né-|tres institutions religieuses” et 
ron. Ladies remplace la Ty-|lui jette comme aux autres du 
rannie. les rois reçoivent de l’E-|pain et des injonctions de prier et 
glise une charte des droits de Dieu, |d’abéir, l'Eglise reprend son in- 
qui sont les vrais droits de l’hom-|différence. Elle obéit où elle doit 
me, et l'on voit sur la terre cette | obéir, prescrit l'obéissance due. re- 
double merveille: à Rome, un|fuse ce qu'elle doit refuser, récla- 
royaume de l'Esprit, établi par les | me ce qui lui appartient. La ptis- 
seules conquêtes de l'esprit et dont |sance redevient un fait elle reste 
les fondateurs n’ont veré d'autre |un fait que Dieu a voulu : Omnis 
sang oue celui de leurs veines:|nima potestatibus gublimioribus 
dans l'Occident, un nouvel empire |subdita est: non est enim potestas 
dant le chef se proclame l’auxi-| mis a Deo. 
lisire du ue ane des âmes,| L'Eglise ne change rien su 
chargé de ire les hommes à |texte de saint Paul. Le fait pas- 


Quel charme vainqueur du monde 
Vers Dieu m'élève aujonrd'hui? 
Malheureux l'homme qui fonde 
Sur les hommes son appui! 

Leur gloire fuit et s'efface 

En moins de temps que la trace 
Du vaisseau qui fa les mers, 
Ou de la flèche rapide 

Qui, loin de l'oeil qui la quide, 
Cherche l'oiseau dans les airs 


De la Sagesse immortelle 

La voix tonne et nous instruit: 
“Enfants des hommes, dit-elle, 
De vos soins quel est le fruit? 
Par quelle erreur, âmes vaines, 
Du plis pur sang de vos veines 
Achetez-vous si souvent, 

Non un pain qui vous repaisse, 
Mais une ombre qui vous laisse 
Plus affamés que devant? 


“Le pain que je vous propose 
Sert aux anges d'aliment; 

Dieu lui-même le compose 
De la fleur de son froment. 
C'est ce pain si délectable 

Que ne sert point à sa table 
Le monde que vous suivez. 

Je l'offre à qui veut me suivre: 
Approchez; voulez-vous vivre? 
Prenez, mangez et vivez.” 


O Sagesse, ta parole 

Fit éclore l'univers, 

Posa sur un double pôle 

La terre an milieu des airs. 
Tu dis, et les cieux parurent, 
Et tous les astres coururent 
Dans leur ordre se placer. 
Avant les siècles tu rèunes: 
Et qui suis-je, que tu daignes 
Jusqu'à moi te rabaisser? 


L'âme heureusement captive 
Sous ton joug trouve la pair, 

Et s'abreuve d’une eau vive 

Qui ne s'épuise jamais. 

Chacun peut boire en cette onde, 
Elle invite tout le monde; 

Mais nous courons follement 
Chercher des sources bourbeuses, 
Ou des citernes trompeuses 

D'où l'eau fut à tout moment. 


Racine (Jean). 


PAGES OUBLIEES 


LE PAPE ET LE MONDE 


(Suite) 


mieux que tous les 


se, le fait l'écrase; elle era 


laisse écraser. 

n l'écrasant, le fait passe; 
elle et immortelle. Ni la notion 
de l'Autorité, ni la notion de la 
Liberté ne périront dans les mains 
de l'Eglise. 


r, elle se 


NOEL PARISIEN 


Contre certains scandales et cer- 
tains abus, le sentiment religieux, 
si vivace encore dans l'âme fran- 
çaise, et l'esprit de mesure et de 
tact, qui survit à toutes nos extra- 
vagances et à tous nos égarements, 
ont protesté, ces derniers jours, a- 
vec une indignation bruyante et 
justifiée. 

Je veux parler de ces réveillons 
licencieux et  provoquants anx 
quels se sont livrés, dans la nuit 
de Noël, un bon nombre de pari- 
siens, nouveaux riches et bêtes de 
jouissance et de luxe,... entre les- 
quels on rencontre d'ailleurs une 
forte proportion d'étrangers. 

Cette antique et familiale tradi- 
tion de Noël a subi, dans certains 
milieux, une déformation doulou- 
reuse et profanatrice. Le réveiilon 
n’a été conservé, par des individus 
tombés dans l'indifférence religi- 
euse, qu’à titre de coutume gas- 
tronomique, entièrement séparée 
de la messe de minuit, qui en fut 
l’origine et la cause. En outre, 
en tombant du foyer intime aux 
cabarets de plaisir, il s’est aggravé 
d’une publicité scandaleuse. 

Le peuple des faubourgs lui-mê- 
me, si peu dévot et si mal instruit 
qu'il soit, en a été choqué. La nuit 
de Noël a été troublée, cette an- 
née-ci, par un commencement 
d'émeute autour des restaurants 
nocturnes et mal famés qui pullu- 
lent en certains quartiers de Pa- 
ris Pour protéger contre les 
coups ces soupeurs et ces soupeuses 
qui, les autres nuits, peuvent s’'n- 
bandonner sans encombre à leurs 
instinets, il.a. fallu. cette fois, dé 
ployer des forces de police. Evi- 
demment, la police a le devoir de 
maintenir la rue tranquille et de 
disperser les attroupements tumul- 
tueuse; mais on n'eut pas été fâ- 
ché que, dans la circonstance, elle 
intervint trop tard. 

Espérons, toutefois, que la le- 
çon sera comprise, où du moins 
sentie. 

Mais cette leçon même atténue 
la fâcheuse impression que ces or- 
gies, greffées sur la fête de Noël, 
pourraient provoquer chez nos a- 
mis lointains. Elle démontre, en 
effet, que si, une petite minorité 
de vicieux, d’écervelés et de fous, 
profane abominablement la nuit 
la plus sainte de l’année liturgi- 
que, du moins l'opinion publique 
ét même la masse populaire les dé- 
savouent, les condamnent et se 
chargeraient volontiers de les pu- 
nir. 

* 

Mais ce malheureux scandale a 
encore un autre correctif, et d’une 
singulière puissance. 

En réalité, cette tourbe de sou- 
peurs, si elle cause du vacarme à 
travers quelques quartiers, n'eit 
qu’une poignée infime auprès de 
la foule immense et recueillie des 
fidèles. Ah! sans doute, ils font 
moins de bruit, les dévots, qui, 
dans l'ombre du soir, se pressent 
vers ’léglise et qui, l'office terminé 
se dépêchent de rentrer au logis, 
où les attend le réveillon familial! 
Ïls passent inaperçus, dans les rues 
obscures et silencieuses, et le 
chroniqueur, à l'affût des nouvel- 
les piquantes, négligea de les si- 
gnaler à la curiosité maligne ou 
malsaine. Et, pourtant, ils ne 
sont pas seulement la qualité, ils 
sont la quantité. Oui. la quantité! 

Pendant cette nuit de Noël, 
tous les sanctuaires de la capitale, 
et le nombre en est grand,—<car 
c’est par douzaines que le cardi- 
nal Amette a. depuis quinze ans, 
créé de nouvelles paroisses et ou- 
vert des chapelles de secours. —tous 
les sanctuaires de la capitale é- 
taient remplis d'une multitude en 
prière. On vit même auelques é- 
glises déborder sur la place publi- 
que et des flots de fidéles assiéger 
vainement les parvis. Jamais, de 
l'aveu général, solennité de Noël 
ne fut célébré avec tant d'emnres- 
sement. Et combien de milliers 
de communions ne furent-elles pas 
distribuées à ces foules avides de 
l'Encharistie ! 

C'était à croire que tous les ca- 
tholiques parisiens avaient voulu, 
cette année, entendre la mese de 
minuit! Erreur, cependant! Car, 
dès avan l’aube, aux offices du 
matin, les églises se retrouvaient 
encore encombrées et les défilés des 
communiants se renouvelait. jus- 
au'à la grand mess, à la Table 
Sainte! 

Et, en vérité, ce fut la le Noël 

ser Pa 


François VEUILLOT. 
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LE ROLE DE 
DE MONTREAL 


“Sitôt après l'incendie de Laval 
l'idée d’une souscription a été 
lancée et favorableent accueillie. 
Le jee semblait avoir devancé 
le désir des autorités universitai- 
res. Il a compris que non sule- 
ment il fallait aider notre insti- 
tution devenue autonome; mais 
de fallait lui fournir les moyen: 

e se développer et d'atteindre le 
caractère des grandes universités, 

“C'est que l’Université est une 
oeuvre nationale; ét ce n'est pas 
parceqpu’on a souvent abusé de ce 
mot qu'il nous est interdit de nous 
en servir en toute vérité. Elle pré- 
pare une élite, Elle doit donner à la 
nation des compétences qui, unies 
dans le travail, constitueront les 
plus sûr éléments de la supériori- 
té totale vers laquelle nous aspi- 
rons. Cette supériorité nous la 
voulons d’abord pour nous et sans 
céder à la manie, qui nous est fa- 
cile, de nous comparer aux autres. 
Mais une fois assurée, elle nous at- 
tirera l'admiration et le respect ; 
elle sera la justification de nos ex- 
igences et par surcroît, elle contri- 
buera à la grandeur du pays tout 
entier. 

“Or ne l’oublions pas, si l'Uni- 
versité crée une élite, elle tire cet- 
te élite de la foule. L'élève de 
l'école primaire devrait voir s'ou- 
vrir devant lui un plus large ac- 
cès à l’enseignement supérieur; 
mais déjà par des fondations et 
grâce à des dévouements indivi- 
duels, les jeunes gens du peuple 
qui manifestent quelque talent 
sont dirigés vers les écoles qui for- 
ment les professionnels, Personne 
ne peut dire si demain quelqu'un 
des siens n'aura pas besoin de 
l'Université. Subvenir à cette 
oeuvre c’est donc aider la collec 
tivité. 

“TJ ne suffira pas, en créant no- 
tamment des cours libres d'ouvrir 


core la constituer sur des bases 
solides. On l’a déjà remarqué, 


LE MANITOBA 
EST PUBLIE ET IMPRIMÉ 
TOUS LES MERCREDIS 


Toutes communications concernast 


le journal ou l'imprimerie devront é:re 
adressées : 


Le Manitoba 
42 AVENUE PROVENCHFR 
SAINT-BONIFACE + MANITOBA 
Téléphone : Main 3377 


que l'on forme des avocats, on 
eut farmer des sociologues on 
es ‘ouvriers sociaux”, comme 
disent les anglais et des économis- 
tes. L'absence des questions ac- 
tuelles dans presques tous nos pro- 
grammes est une chose déplorable. 

“Pour tout notre peuple, il ex- 
iste, dans l'enseignement supéri- 
eur, cinq leçons d'histoire du Ca- 
nada et cinq de géographie cana- 
dienne. L'histoire des États-Unis, 
la politique européenne depuis le 
16ième siècle, l'histoire d'Angle- 
terre pire heureusement au- 
jourd'hui par Jean Desy et sous 
les auspices de la  Socicté Saint 
Jean Baptiste, les grandes  ques- 
tions sociales, les problèmes éco- 
nomiques, où donc notre peuple 
apprendra-t-il cela” 11 faut une 
école de sciences politiques ouverte 
à des auditeurs libres, or, pas 
d'argent pas d'école. Mais pour 
quoi parler des grandes questions 
contemporaines! Où done pour. 
rions nous recevoir un 


| enseigne - 
ment publie sur les mathémati- 
ques, la biologie, la chimie, la 


physique la philosophie? 

‘Que tout le peuple aide done 
le mouvement qui s'annonce et 
qui répond aux aspirations du plus 
grand nombre. “C’est la chance 
de votre vie”, disait Mgr (Gau- 
thier aux membres du Cercle Uni. 
versitaire.  Ïl faut montrer que 
nous sommes capables de fare 
une oeuvre sérieuse, Qui done ne 
se reprocherait pas d'avoir re fu- 
sé d'y contribuer? Assez long- 
temps nous nous somines repro- 
ché de n'avoir rien crée qui soit 
digne du nom que nous portons, 
Voici l’occasion. Cenx qui depuis 
des années, réfléchissent sur le 
problème universitaire savent ce 
qui manque et, Dieu aidant, fe- 
ront le nécessaire,” 

Edouard Mortpetit, 

Professeur à la Faculté % droit 

et à l'Ecole des Hautes Etudes 

Commertiales, 
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Il v a cinquante ans, l'épisco- 
pat du monde entier, convoqué 


trop souvent on considère les uni- 
versités comme des fabriques d’ex- 
amens et des boîtes à concours. 
Rien de plus faux ni de plus dan- 
gereux. L'Université distribue la 
science. Pour la distribuer, elle 
doit d'abord l’élaborer. Aujour- 
d'hui on considère l'Université 
comme un centre de recherch 
scientifiques. En chimie, sans 
doute, mais aussi en sciences juri- 
diques, il ya toujours à faire un 
leut travail de préparation avant 
que l’enseignement ne soit donné. 
Un cours ne s’improvise pas. Un 
cours n'a rien d'immuable. Les 
découvertes sans cesse renouvelées, 
tiennent avivée l'attention du 
chercheur. Trève done de ces 
surcharges que l’on fait peser sur 
les épaules de nos professeurs, 
Créer des professeurs de carrière, 
c’est vite dit; encore conviendrait- 
il de donner aux professeurs les 
moyens d'être de carrière. Si l’on 
veut révéler une science originale, 
forte, convainc#nte, il faut, de 
toute nécessité donner des ressour- 
ces à l’Université, Et c’est tou- 
jours la nation qui, en définitive, 
en bénéficiera. Des savants qui, 
pour la plupart sont à créer, enon- 
ceront des principes qu'ils auront 
lentement élaborés. Peu à peu se 
constituera chez nous une opinion 
universitaire, en dehors de la po- 


par Pie IX au Vatican’ siégeait 
en Concile oecuménique, le dé- 
finiteur de l’Immaculée Concep- 
tion avait voulu que l’auguste as- 
semblée s’ouvrit le 8 décembre, 

Les travaux concilaires embras- 
saient un programme immense. 
Ils devaient occuper plusieurs ses- 
ions successives et se prolonger 
durant plusieurs années, La Pro- 
vidence ne permit pas la réalisa- 
tion de ces vastes deseins, Au 
lendemain de la première session, 
qui ne s'était achevé qu’au mois de 
juillet 1871, l'Italie s'emparait de 
Rome et le pouvoir temporel suc- 
combait. Pie IX, captif, ajourna 
la réponse du concile à des temps 
calmes et plus libres. Et, depuis 
cinquante ans, l'assemblée, qui 
n'a jamais été clos, reste indéfini- 
ment suspendue. 

’est la un fait que certains i- 
gnorent ou qu'ils ont oublié. Beau- 
Coup de catholiques imaginent que 
le Concile du Vatican ne fut réuni 
que pour statuer sur le dogme de 
l'infaillibilité pontificale et que, ce 
grand oeuvre, accompli, sa mis- 
sion se trouva terminée. C'est une 
erreur. Lorsque Pie IX, en 1864, 
annonça confidentiellement à plu- 
sieurs cardinaux son intention de 
convoquer les évêques du monde, 
il ne leur parla point de l’infailli- 
bilité. Son but était plus général, 


ie es DO era pape Les deux premiers termes du Er 
s p'us granis services EN UL AP- l'tionnaire qu'il soumetttait à leurs 
portant une doctrine désintéressée, Nléxions: en mesorsient le nuits 


“Il est un aspect de la question 
qui nous paraît déjà dans l'esprit 
l'esprit des personnes qui veulent 
seconder les efforts des universi- 
taires: c'est que l'Université vent 
organiser un enseignement plus 
pratique, plus près des choses de- 
la vie, plus immédiatement réali- 
sable. Ce n'est pas que nous n’a- 
vons senti le besoin done la 
Faculté des lettres. Nous sommes 
des français et rien de ce qui tou- 
che à la culture générale ne doit 
nous laisser indifférents Le temps 
n'est plus où un professeur de lit- 
térature française, se  promenant 
en toge dans les corridors de l'Uni- 
versité Laval pouvait dire avec 
raison: ‘Je suis la Faculté des 
lettres.” Mais nous croyons aussi 
que, pour aider à l'ensemble de 
notre population, l’Université sans 
rien abandonnei de ses traditions 
les plus pures, doit porter toute 
son activité vers les sciences ap- 
pliquées. Les écoles profession- 
nelles que nous avons déja sont 
un grand progrès, mais il y a en- 
core, comme dit Arthur Survever, 
des carrières qui nous sont  fer- 
mées. Pour cela l'Université a 
besoin d’un budget. On entend 
partout ce mot : 

“Enfin, nous paraisons nous é- 
veiller depuis quelques temps l’im- 
portance des sciences économiques 
politiques et sociales De même 


sante étendue: “Examen de la si- 
tuation actuelle du monde, —Cette 
situation exige-t-elle, le suprême re- 
mède d’un Concile oecu ménique ?”? 

Le Souverain Pontife, en quel- 
ques mois, reçut, de ses éminents 
conseillers, trente mémoires affir- 
mant la nécessité d'un Concile, 
Deux autres seulement se pronon- 
çaient pour la négative. 

Aprés un demi-siècle écoulé, 
quand on considère les progrès ac- 
complis, dans les âmes, les fa- 
millæ et la société tout entiére, 
par l'anarchie intellectuelle et mo- 
rale, on ne peut que reconnaître 
une fois de plus l'inspiration de 
l'Esprit de Dieu dans la conduite 
de son Eglise. Oui, certets, la si- 
tuation du monde exigeait les su- 
prémes remèdes. 

Le monde était vraiment sur le 
æunil d’une ère nouvelle. 


C'est la constation que formu- 
lait Louis Veuillot, quatre ans 
plus tard, dans une de ces pages 
qui permettent à ses admirateurs 
d'appeler le grand écrivain catho- 
lique, — un voyant. 

La Bulle d'indication du Con- 
cile avait été promulgée le 29 juin 
1868, Quelanes jours après, le di- 
recteur de l'Univers la commen. 
tait ainäi : 

“La Bulle, soulignaitil, n'ap- 
pelle pas les souverains à siéger 


siècles a cent d'exister.” 

Les Etats se sont séparés de V'E- 
glise. Ils se sont proeclamés lai- 
ques Ce n'est un bien; mais 
c'est un fait. L'Eglise obligée d'en 
tenir eompte, ne leur demand: 
piüs ieur conseil dans la reconsti- 
tution intellectuelle e tmorale du 
monde, File peut s'en passer. 

“Une ère nouvelle, ajoute Louis 
Veuillot, daters du Concile du Va- 
tican, et ses premiers fruits, vien- 
dront après de dernières épreuves. 
Le programme que le Pape a don- 
né au Concile et que celui-i rem- 
plira, prouve que l'Eglise domi- 
nera les tempêtes et fera fleurir les 
pjrincipes, vertus nécessaires 
uu genre humain. Pour préparer 
ce grand travail, elle n'a pas be- 
+" d'appeler au Concile les dépo- 
» luires du pouvoir temporel.” 

Et, Louis Veuillot conclut pre- 
clamant les espérances, lointaines 
assurément, mais assurées, que lui 
font concevoir son amour de VE- 
glise et son esprit de foi. 

Ce qu'il discerne, au fond de 
l'avenir, c'est la même vision dont 
Nous pouvons reconnaître au- 
jourd'hui les contours plus pro- 
ches et plus nets: c'est la même or- 
ganisation xociale et internatio- 


sale. qui « contitue péniblement | 


terrible, et qui ne pourra prendre 
«1 forme ordonnée, solide et du- 


rable, aue le jour où elle accepte- ! 


ra le chef ‘que Louis Veuillet lui 
désignerait déjà. 

‘Pur delà les longues fumée: du 
combat et de l'écroulement, s'é- 
criait-il, on entrevoit une construc- 
tion gigantesque et inouie, oeuvre 
de l'Eglise qui répondra par les 
créations plus belles et plus mer- 
veillenses au génie infernal de la 
destruction. On entrevoit l'orga- 
nisation chrétienne et catholique 
de la démocratie. Sur les débris 
des empires infidèlex, on voit re- 
naître plus nombreuse la multi- 
tude des nations, égales entre elles 
hibres, formant une confédération 
universelle dans l'unité de la foi, 
“ous la présidence du Pontife ro- 
main, également protégé et pro- 
tecteur de tout le monde: un peu- 
le saint, comme il v eut un saint 
sen Et cette démocratie bap- 
tisée et sacrée feru ce que les mo- 
narchies n'ont pas su et n'ont pas 
voulu faire: elle abolira partout 
les idoles, elle fera régner univer- 
«ællement le Christ: et fiet unum 
ovile, et unus pastor.” 

Cette organisation de la démo- 
cratie, cette confédération des na- 
tions, c'est bien ce que le monde 
esaie de réaliser. “par delà les 
longues “fumées du combat et de 
l'écroulement”, Mais, faute de con- 
duire au baptême cette puissance 
nouvelle et d'appeler le Pape à 
présider cette société naissante, on 
constate que les chefs de peuples 
et les maîtres de l'ovinion se dé- 
battent au milieu des ténèbres et 
“'épuisent en e-snis infructueux. 

Cependant, peu à peu, l'oeuvre 
« prépare: les efforts accomplis à 
faux et les tentatives entreprises en 
vain sont à la fois le témoisnage 
des besoins de l'humanité et l'indi- 
cation de la roule à suivre. 

Et, pourtant, le Concile n'a pas 
réalisé le plan tracé par Pie IX. 
I n'a pu tenir qu'une session, il 
n'a pu trancher qu'un problème. 


Oui. Mais la Providence a voulu | 


que, dans ses délibérations trop 
ceurtes, 11 affirmât précisément la 
vétité dont le monde avait plus 
ipérieux besoin 

L'Infaihbilité Pontife 


du st- 


pme, Quand on évoque, après! 


caquante ans, les polémiques ar- 
‘hunte- et prolongées que souleva. 
dns le sein de l'Eglise elle-même, 
l upportinitt 
proue 
Cette dtin fon, d'apres 
sonts devait diserediter la religion 
catholique aux veux du monde et 
des «chisines dan: le 
Peuple Hdele Au surplus, rer ne 
Ja rendait necessaire 

Or. la religion catholique. atta 
quée de toutes parts vec nn redou- 
blement de violence et d'astuce 
apparait cependant comme la In- 
uaere la plus, pure et comme la 
plus puissante morale de 
l'humanité, Son unité n'a Jamais 
été plus sohde. Et les événements 
 succédent, qui démontrent que 
la proclamation de l'Infanhibihu 
pontificale ax ravonneé | 


ini -inguler eétonnemen: 


les oppo- 


provoquer 


torve 


sur le 
monde, à l'heure opportune 


Cette définition est venue slen- | 


nellement affirmer l'autonte <pi- 
rituelle du Pontife romain. à la 
veille du Jour où devait s'ecrouler 
son atilorite temporelle Le< 


hommes allaient saper les bas de 
l'dihce et pensaient de la sorte en 
entrain£r la chute, au mème 1ns- 
tant, la Providence étendait la 
main <ur ce vicaire de Jésus-Christ 
pour l'élever plus haut que Jamais. 

Et.si des conditions personnel- 
les impostes au Pape on Jette les 
veux sur la situation faite à la <o- 
ciété, on decouvre que les temps 
approchaient, pour eile, où la 
crise du principe d'autorité devien- 
drait plus générale et plus aigue 
qu'elle ne fut sans doute à aucune 
époque. Au fait où voyons-nous 
aujourd'hui, dans le monde, en 
dehors du Vatican, un reprisen- 
tant de l'autorité qui ait vraiment 
foi dans sa propre mission et dont 
les sujets, dont les étrangers même 
reconnaissent la souveraineté et 
le ige? Et. pourtant, les peu- 


de sh de finition l'on | 


€lairvo- 
yant et cet iustinet profond les ra- 
mèneront au Pape. L'heure et les 
conditions de ce retour nous sont 
cachés; peut-être sont-ils encore 
très lointains, (Ce qui est sûr et 
manifeste, c'est que, is le Con- 
cile du Vatican, dans ce re 

ui prétend æ constituer en 

Lu de l'Eglise, Ja res a pris 
une place incomparable. Plus en- 
| core peut-être que les hommages 
| et les appels tendus vers le Pape 
Liber mg ar des nations payennes 
jet religions étrangères, les at- 
taques toujours renouvelées et tou- 
jours impaissantes des sectes im- 
pies témoignent de sa force et de 
son influence. 

Ayons confiance et travaillons, 
sous sa conduite, sinon pour nous, 
du moins pour les générations nro- 
chaines. L'heure sonnera où la dé- 
mocratie n'aura plus à choisir 
qu'entre la tvrannie du bolché- 
visme «aveugle et l'autorité du 
Pape infaillible. 


François VEUILLOT. 


NOS HOMMES FORTS 


EE 


Napoléon Mataurin 


(Par A. N. Montpetit! 
Un Mot du Temps Passe. 


La force physique, pour laquel- 
le le Canadien des premiers temps 
ide la Colonie avait une adlmira- 
tion si grande, perd sensiblement 
{de son prestige. Les luttes de hus- 
[tings ont remplacé le pugilat, les 
| coups de poing le cèdent aux coups 
de langue: v avon+nous gagné”? 
Autrefois, les champions se don- 
|naïent la main avant d'engager le 
combat, pour faire voir à tous que 
la lutte devait être Jlovale: au- 
iourd'hüi, on sème le champ los 
de mensonges, de calomnies, d'in- 
Jures, on fait arme de tout, et 
toutes les armes sont bonnes. Se- 
rions-nous plus eivilisés pour cela? 

En pressant la main de Mathu- 
rin, je songeais involontairement 
aux premiers habitants du pays, 
aux trappeurs, aux aventuriers 
canadiens français, qui étonnaient 
les sauvages mêmes par leur ré- 
<istance aux fatigues, aux priva- 
tions du désert, par leur persévé- 
rance, leur patience, leur énergie. 
autant et plus encore que par leur 
finesse et leur subtilité. Les cnm- 
pagnons de St. Simon, de Ste. Hé- 
lène, des Lemovne, de d’Iberville, 
de Daulac devaient être faits ain- 
si. Fortement bâtis, durcis à l’é- 
preuve, avec des muscles tordus 
sur le genou du travail, la poitrine 
pleine de souffle,, portant un poids 
de cent livres sur les épaules, ils 
escaladaient des montagnes, :tra- 
versaient des forêts vierges, sans 
songer à se reposer. Cent livres 
pour nous seraient nn fardeau 6- 
crasant: eux appelaient cela tout 
simpiement leur  paquet—Feni- 
more Cooper, (rustave Aimard et 
d'autres romanciers d'Europe et 
d'Amérique en ont fait des héros: 
de fantaisie; mais nous qui les a- 
vons connus, aimés, admirés, nou« 
pouvons autrement leur rendre 
justice. —(Chez eux comme chez 
Mathurin, le secret de leur force 
|était dans l'âme, dans la foi.— 
| Lorsque leur chemise s'ouvrait au 

vent du désert, on en voyait sortir, 

soit une médaille. soit un scapu- 
|luire: c'était leur talisman! Avec 
lgela, ils étaient fiers de leur sang 
| français et ils abominaient l'An- 
lelais 

Toutefois, dans certaines famil- 
les canadiennes, la force physique 
‘tait héréditure. Les LeMovne, | 
les Duchecnav, les de Salaberrv, 
les Tellier, les Letendre, les Du: | 

hesmie, les Giroux, les Gawnon, les | 
| Grenache Ouellet, Vi-| 
enault. les Ledue, les Poitevin, les 
Mason et d'autres étaient et sont 


les les 


restés, pour dx plupart, des tvpe< | comptant ce que nous permettra de toujours tenir nos prix 


d'hommes d'une vigueur plus que | 
connue. Nu temps dont Je par- | 

ceux ht etaient presque tous 
les chefs de bande, mais dans leur | 
suite <e trouvaient nombre de | 
| compagnons tout ansi vigoureux | 
que les chefs | 


coeur de l'hiver, c'est qu'il # COMp- | 

Îté et choisi d'avance, \ quarante | 
hommes de force à parcourir trois | 
| cents lieues en raquettes, et au 
bout de ce trajet. à enlever trois | 
Vaiseaux anglais, qu'il savait ré- 
fugieés lu. sur des côtes françaises 
Ces insecte: lui chatouillaient l'é- 
piderme, à lui, qu'on a surnom- 
me l'Achille français. 

On ne sauraut douter, qu'a cha- 
cuu des bravi qui le suivirent en 
cette expédition. 1l fallait une for- 
ce physique égale sinon supérieure 
à celle du commandant, car après 
tout, la besogne ardue leur était 
reSETV 6e 

Certes 11 ne faut pas disputer à 
d'Iberville le merite de la concep- 


tion de l'entrepriæ. non plus que 
celui de l'avoir menre à bonne 
fn. mais allons-nous pour cela 


laiser duns l'oubli vaillants 
qui l'ont suivi et lui ont valu 1in- 
contestablement la gros part de 
es succès” À lui l'éclat, le renom, 
nous le voulons bien. mais aux 
autres, au OMS NO SOUVeDIr, 
. notre wimairation, notre recon- 
naiïsance. Car cette, masse obs- 
cure, sans nom, accomplissait une 
oeuvre providentielle: elle proté- | 
geait de son sang notre berceau, | 


1e= 


ples er déséquilibre et en desordre | notre nationalité, notre foi. | 


0 


| servé. 


DEPERISSEMENT 


Lorsque j'ai commencé 
prendre les Pilules Rouges 


LE MANITOBA 


à| A l'âge de quatorze ans, 
il | malgré les soins 


y avait déjà deux ans que | cin, je restais faible avec des 


mes forces diminuaient et que 
je travaillais péniblement. Au 
milieu du jour j'étais obligée 
de me coucher tant j'avais de 
vertiges et de bourdonne- 
ments d'oreilles. Souvent 
aussi je souffrais de maux de 
tête, de digestions pénibles, 
Avec les Pilules Kou- 
ges, mon état s'améliora bien- 
tôt et la santé me revint com- 


etc. 


faiblesse 


grave opération que j'ai eu 


subir. 


tourée de mes huit enfan 


bien portants. 


Manchester, N. H. 


ce, après avoir enlevé ces trois 
vaisseaux anglais, d'un coup 


haut fait d'armes. Nes com- 
pagnons sont ignorés, mais ils 
sont restes et sont morts 101, sur! 
votre sol canadien. 
un à un, ils étaient nos frères dans 
la patrie. Leur gloire collective 
repose dans l'amour que nous sau- 
rons garder à notre doi et à cette 
patrie qu'ils ont tant aimée. 

De plus français qu'eux, il n'y 
en eût jamais: Encore plus fran- 
en que catholiques, ils avaient le 
anatisme du drapeau, et une 
haine envenimée contre l'Anglais. 
Forts et braves, avec du coeur! 


Pour satisfaire davantage 
Boniface nous avons decidé de tenir plus d’épiceries dans 


notre magasin qui portera le 
BONIFACE. Nos affaires 


bas. 


A l'occasion de l'ouverture nous avons pensé faire 
une grande réduction pour vendredi et samedi le 30 et 31 


janvier. 


Dyspepsie nerveuse et 


Les Pilules Rouges m'ont 
guérie d'une dyspepsie ner- 
veuse dont je souffrais terni- 


Maintenant, je jouis 
d'une très bonne santé et je | 


- suis une mère heureuse en 


Mme L.-O 
leclaire, 313 rue Dubuque, | santé. Mme H. Marchand, 


D'Iberville, de retour en Fran-|plein le corps, ils bravaient le 


de |faim, la soif. à 
main, à pu écrire le récit de son | rien ne les étonnait: ils connais- 


Séparément, | leur proposer une entrepris? vite! 


de tête, des saignements 
nez et un eczéma dont mes 
mains étaient couvertes. On 
me fit prendre des Pilules 


Rouges qui ont ge et 
augmenté mon . La pre- 
mière année de mon mariage 


la faiblesse m'est revenue et 
pendant quelques mois je me 
| sentais si abattue que je me 
croyais en consomption. J'ai 
encore cette fois eu recours 


plètement. Mme OmerCham:- | aux Pilules Rouges dont je 
berland, 36 rue Cartier, Trois- | n'avais pas oublié les bons 
Rivières, P. Q. effets. J'en ai pris dix boîtes 


qui m'ont parfaitenrent remi- 
se. Mme A. Lauzon, 213 
rue Guigues, Ottawa, Ont. 


| Faiblesse, Etourdisse- 

| ments, Etc. 

| J'ai pris les Pilules Rouges 
| en deux intervalles et chaque 


blement et elles m'ont surtout | fi j'en ai obtenu les résul 


aidée à me remettre d'une | tats les plus heureux. Elles 


à | ont augmenté mes forces, ont 


tonifñié mon estomac, dont les 
fonctions se ralentissaient,ont 


| dissipé des maux de tête, des 
étourdissements, des maux 
8 | de reins dont j'étais atteinte, 
‘let m'ont laissé en bonne 


| Batiscan, P. Q. 


CONSULTATIONS GRATUITES au No 274 rue St-Denis, Mon- 
tréal, tous les jours, excepté les dimanches, de 9 heures du matin à 8 
heures du soir. Les fuinmes malades, qui ne peuvent venir voir notre 


médecin, sont invitées à lui écrire. 


roid, le chaud, la tempête, la 
En fait de misère, 


saient, de bas âge, le fond de son 
sac. 
Un chef aimé se levait-il pour 


ils accouraient de toutes parts. 
Les chefs alors méritaient confian- 
ce, car ils ne mentaient jamais. Ils 
représentaient la situation telle 
qu'elle était, sans déguisement 
aucun. Ils proposaient carrément, 
comme le fit d’Iberville, vingt- 
cinq ou trente jours de  fatigues 
incroyables, des montagnes à gra- 
vir, des lacs, des marais à traver- 
ser, des privations à endurer jus 


——_—  —————— 


notre clientèle de Saint- 
nom de EPICERIE SAINT: 
seront strictement argent 


Malgré l'augmentation du prix des confitures depuis | 
Si d'Tberville part der, pour «| la semaine dernière nous les offrons sur notre liste de ré- 
rendre à la Baie d'Hudson. au | duction à un prix très spécial. 


Confitures Lytles. Pommes avec 
4 livres. Spécial, la chaudière 


fraises ou framboises. Chaudière de | 
7 


2c 


Confiture pure au fraises Neilson ou Wagtaff. Spécial la chaudière de 


4 livres 


Confiture pure Wagtaff: Aux prunes, abricots, black currants, grape con- 


Spécial, la boîte de 1 livre 


Tomates, pois, fèves au lard et blé d'inde. 
Soupe Clark. Différente sortes. Spécial 2 boîtes pour 
Catsup E. D. Smith. Spécial, la bouteille 


é d'inde. Spécial, 5 boites pour BBe 


Biscuits : cocoanut crisp, chocolate, marsmailow, cherry blossom. Spé- 
cial:ls: Hvre ......1::..::,2 000 Lens sasueuse ane cas ce med de 
Biscuits aux fruits, biscuits colonial, biscuits jelly lunch biscuits arrow- 
roots. Spécial, la livre .................. RE ER DST 29c 
Biscuits fluted sugar, biscuits New Orleans bar. Spécial, la livre .. 24çc 
Bonbons coacoanut crisps. Spécial, la livre ..................... 27c 
Chocolats au lait. Spécial, la livre ............................ 53c 
Peppermint fortes. Spécial, la livre ...... re issues 34c 
Tabac Naturel No 40, Tabac Boisvert No 40, Tabac Tricolor. Spécial, la 
vre : I ARR 90Oc 
Tabac Où Chum ou Senator en paquet de 1-12 Spécial 3 paquets 
pour ere sense se : 42c 
Tabac à fumer Macdonald, 3 palettes pour .. . 42c 
Tabac Master Mason. Spécial, 3 palettes pour .. 53e 
Tabac à chiquer Bat. pen 3 palettes pour .. ..... 26e 
Cigarettes Bow Bells. Spécial, 3 paquets pour ........ .... 120 
Cigarettes Craven À ou T & B. Special, 3 paquets po . 42c 
Papier à cigarettes Zig-Zag Spécial, le paquet .......... . 6c 


Severe Beaulieu 


504, RUE DESMEURONS 
Téléphone 


=: ST-BONIFACE 
Main 2494 


Des milliers de de faiblesse 


 GUERIS PAR LES 


PILULES 


COTES 


Faiblesse extrême 
Mauvaise digestion, 
: Maux de tête 

Une hémorragie m'avait 
mise dans un état de faiblesse 
extrême. Etaient ensuite sur- 
venus des maux de tête, des 
digestions pénibles, des suffo- 
| cations et des gonflements 
après les repas. J'ai pris des 
Pilules Rouges et je me suis 
complètement remise. Mme 
Raoul Therrien, 11, rue Ste- 
Sophie, Lauzon, Lévis, P. Q. 


| 


Etourdissements, Bour-| 
donnements d’Oreilles, 
Faiblesse. 


l'avaisdesétourdissements, 
des d'o- 


reilles, des maux de reins, et 


bourdonnements 


faisais mon ouvrage de plus 
en plus péniblement parce 
que mes forces diminuaient 
chaque jour. J'ai pris des 
Pilules Rouges et j'ai acquis 
de la vigueur. Depuis ce 
temps, c'est-à-dire deux ans, 
j'emploie les Pilules Rouges | 
chaque fois que je sens la fai- 

blesse me gagner et c'est tou- | 
jours avec le meilleur résultat. 


Mme Marcel Plouffe, 139 rue 
Dupont, Hull, P. Q. 


qu’à se serrer le ventre au dernier 
trou de la sangle; des deux ou trois 
cents lieues à parcourir, à pied ou 
en canot, et au bout de cela, des 
coups à donner, c’est vrai! mais a- 
vec toutes chances d’en recevoir 
autant qu’ils en pourraient porter. 

— Haut les coeurs! ceriait le 
chef. 

— Sur qui allons-nous iaper”? 
demandait la foule”? 

— Sur l’Anglais. 

— Combien vous faut-il d’hom- 
mes ? 

— Ï 
hommes | 

— Vous avez done une armée à 
combattre ? 

— Pas tout-à-fait, mais proba- 
blement quatre cents hommes! 

— Commandant! 
: -— Commandant! nous ne pou- 
vons Vous suivre. 

— Et pourquoi? les amis! 

— Parceque vous ne nous con- 
naissez plus. 


me faut quatre-vingts 


— Comment cela” 

- Parceque quatre-vingts con- 
tre quatre cents ne représentent 
qu'un contre cinq. De tout temps, 
nous nous sommes mesurés avec 


[l'Anglais un contre dix. Aurions 


nous démérité à vos yeux” Dites 
quarante contre quatre cents et 
nous sommes à VOUS, Inais un de 


| plus vieille Mère! nous refusons. 


haïssaient 
l'Anglais. 


Pères 
rofondément 


Eh oui! nos 
ainsi 


(A suivre) 


_- 
(PL.iS On CiGe" BUT 
ETS NO ACTION 


sus 
MT 
x 


LA ( 


UP AND 


HU 
| : tt! | 
ULAMUUES EU LCA | 


| prompts. 


LOOKS AT BUTT AND 
DECIDES IT 1S WORTH OF ALLEGED MATCHES 


ROUGES 


AFFAIBLISSEMENT 
nn" de reins, LS ER Roues D le 
ertiges »” |trouve merveilleuses. Elles 

Les Pilules Rouges m'ont | m'ont fortifiée, m'ont donné 
grandement aidée. A l’âge | un bon teint et aussi de l'ern- 
critique j'avais moins de force | bonpoint alors que l'anémie 
et je souffrais de douleurs de | m'avait grandement abattue. 
reins, de tête, de digestions | Un médecin m'avait aupara- 
lentes et difhciles, de vertiges. vant traitée, mais sans résul- 
Di que jé cum à tat. Si jamais je suis encore 


prendre. les Pilules Rouges a ee. les cs 
mon état s'améliora, pas en | rule “ _ sn se 


Faible et chétive 


peu de temps, la santé m'était | femmes qui ont besoin d'être 


revenue. Depuis je n'ai pas | tonifiées, car elles sont le meil- 
employé d'autre remède cha- | leur remède que je connaisse. 
que fois que j'aieu besoin de | Mme J. Desmarais, Waure- 
renouveler mes forces et tou- | gan, Conn. 


jours leurs effets ont été | | , 
.. |! Faiblesse et mauvaise 
Madame Onésime 


Couturier, St-Grégoire, Mont- | digestion 


morency, P. Q. Mes forces déclinaient de- 


#Faiblesse, Insomnies | P“i quelque RUE ae dges- 
| tion allait mal et j'avais des 

y a six ans que j'ai pris | douleurs d'estomac et de dos, 
des Pilules Rouges et je me | Ma mère me recommancait 
souvent les Pilules Rouges 


coup de bien parce que, grâce | Au'elle avait ‘elle-même em- 
:ployées avec succès et lors- 


à leurs effets, je suis forte et | 
| que je me vis dans unctat de 


courageuse,que j'ai bon appé- 7” . , 
sde ee lue tel que je periais 


k connaissance plus d'une fois 
nies et que toutes mes dou-|  . … : \ 

. | par jour,j empluyai ce reimi-cle 

sue . 7€ | qui me guérit. J'aicominen- 

quinzaine de boîtes de pilules | 4 à en prendre il y a huit 

mois, et je suis aujourd'hui en 

bonne santé. Mme J.-B. Du- 

mont, 641 rue St-Christophe, 

Montréal. 


fais un devoir d'en dire beau- 


tit, que je n'ai plus d'insom- 
leurs sont disparues. 


ont sufh pour me donner 
bonne santé. Mme Philias 
Gamache, 2 Coolidge, Lowell, 
Mass. 


Les Pilules Rouges sont en vente chez tous les marchand de ren à- 
des. Nous les envoyons aussi par la poste, au Canada et aux Etuts- 
Unis, sur réception du prix, 50c une boîte, 82.50 six boites. 

Toutes les lettres doivent être adressées : COMPAGNIE CHIMI- 
QUE FRANCO-AMÉRICAINE limitée, 274 rue St-Denis, Montréal. 


+1 


NOUVEAU SERVICE 


MONTREAL _ HAVRE — FRANCE 
VIA 


La Compagnie Canadienne. Transatlantique 


Procliains départs, le ‘‘California’’, vers le ler octo- 
bre et le ‘‘Hudson’’, vers le 15. 


Seconde classe $100 et $115; Troisième classe $80; Quatrième classe 570 


Nous procurons paseports pour la France, la Belgique, la 
Suissæ, l'Italie etc. 
BILLETS ET RENSEIGNEMENTS OBTENUS AUX 
AGENCES DE VOYAGES JULES HONE 
MONTREAL 


MENAGERES 


Pratiquez l’économie. Conservez les aliments. 
aurez plus de pain et du meilleur pain si 
vous vous servez de 


PURITY FCNU 


(Telle que requise par le Governement) 
License Nos. 15, 16, 17, 18. 


Empluyez-la dans toutes vos pâtissieries 


REACHES FR -%X STRIKES MATCH 
ON Box 


SAVING 


Le 
Cr À 


IN fn 


MAAÆ| AL di 


F 
ï 


Lost 2e RE TM pre 
Prolongement du Temps 
Avis est dontié par les présentes, que 

le emps pour la réception des soumis- 
sions pour la construction d'un édifice 
public à Calgary, Alta, est prolongé 
jusqu'à midi, vendredi, le 5 mars 1920. 
Par ordre, 
R. C. DESROCHERS, | 
Secrétaire. | 


Ministère des Travaux publics, | 
Ottawa, le 9 janvier 1920. 


PETITES ANNONCE 


ON DEMANDE-—Des agents pour re- 
présenter un nouveau produit “Cha- 
leur sans charbon ou bois”. Prix : 
$1500 piastres-—225, Rue 
Dame, Ouest, Montréal. 


Notre- 
3-3-20 


l'Ouest canadien, avec préference 
d'acheter plus tard si cette ferme est 
à vendre et de mon goût. Joseph N. 
Brière, Weedon Station, P. Q. 


A VENDRE-—Attelage simple et car- 
riole en et ge ordre à vendre à 
prix -epécial. "Adressez-vous à La- 
voie & Cie, 25, rue Dumoulin, Saint- 
Boniface. 


TROUVE--Un petit traineau d'enfant. 
Prière de le réclamer au bureau du 
journal, en payant le prix de cette 
annonce. 


LAVAGE à domicile. Madame Tanguay, | 
4091:, rue LaVérendrye, prendra du ! 
lavage à la journée. | 
Une compagnie manufacturière bien 

connue, désire un agent actif dans 

chaque ville et village pour prendre 
charge d'une agence. Une somme de 

S300 à ‘81,500 piastfes est nécesaire. 


L'agent tiendra sa comptabilité et de- 
vrait se faire au moin $5000 par année. | 
Les frais d'un voyage à Montréal se- 
ront payés quand l'agent se sera mon- 
tré entreprenant et successif. Écrire: 
Sales Manager Walker, 225, rue Notre- 
Dame, Ouest, Montréal. 3-3-20 


| 


Contrat pour la poste | 

Sealed tenders, addressed to the Post 
master General, wi be received at Ot- | 
tawa until Noon, on Friday, the Sth 
March 1920 for the conveyance of His | 
Majesty's Mails, on a proposed Con- | 
tract for four years, six times per 
week each way, between Dufrost and 
Railway Station 

Printed notices containing further 
information as to conditions of pro- 
posed Contract may be seen and blank 
forms of Tender may be obtained at 
the Post Office of Dufrost and at the 
office of the Post Office Inspectur, 

D. D. PHINNEY. 
Post Office Inspector 

Post Office Inspector's Office, 

Winnipeg, Man., 23 January. 1920 
11-2-20 


Le Suntght Sa von est supérieur aux autre 
envons, mais c'est lorsqu'il est employé 
suivant la methode Kunlight qu il démontre 
ss plus grande supériorité Achetez Sur 


PAP-SAG 
(TABLETTES) 
CONTRE LA 


DYSPEPSIE 


Aucune des maladies de 
l'estomac ne résiste à 
lurs bienfaisants effets : 


Indigestion, 
Somnolence, 
Gàstrite, 
Pituite, 
Vertige. 


Après un repas qui fatigue, 
une ou deux PAP-SAG 
prises suivant la direction, 
éviteront ces indigestions si 
souvent fatales. 

S0 sous la boîte, ou «x pour $2 50, 
chez tous les marchands, ou envoye=s 
paria pote. COMPACNIE CHIMIQUE 
FRANCO-AMÉRICAINE Limitée, 2: 4, 
rue St-Denis. Montrésl 


CHASSEURS ET 
TRAPPEURS 


Demanüsæ notre nouvelle 
liste de prix de peaux crues. 
Envoyez gratuitement. 


Antonio Lanthier 


Phone Main 5355-—207, rue Horace 


Seul manufacturier de fourrures 
Canadien-français 


ACCESSOIRES 
de tout genre pour Autos. 
Nos prix sont les plus bas. 
Contant Frères Ltée 
48, rue Princess 
Winnipeg 


NAVIGABLE WATERS PROTECTIO 
ACT 


R. S. C., Chapter 115. 


The City of St. Boniface hereby 

jves notice that it has under Section 

of the said Act deposited with the 
Minister of Public works at Ottawa 
and in the office of the District Regis- 
trar of the Land Titles District of Win- 
nipeg at Winnipeg in the Province of 
Manitoba a plan of a submarine cable 
proposed to be laid in, under and 
acrôss the Red River in the Province 
of Manitoba from a point at the foot 
of Provencher avenue where it reaches 


of the Red River in the City of Win- 
nipeg, both in the Province of Mani- 
toba. 


And take notice that after the ex- 
piration of one month from the date 
of the first publication of this notice 
the City of St. Boniface will under 
Section 7 of the said Act apply to the 
Minister of Public Works at his office 
in the City of Ottawa for approval of 
the said plan and for leave to con- 
struct and lay the said submarine ca- 
ble between the eng aforesaid in 
under and across the Red River in the 
Province of Manitoba. 

Dated at Winnipeg this 12th day of 
January, A. D. 1920. 


Bernier, Blackwood & Bernier, 


Solicitors for the City of 
St. Boniface. 


CRESOBENE 


(CAPSULES) 


Composées de produits bal- 
samiques, aniseptiques, vola- 
tils, les CAPSULES CRE- 
SOBENE imprègnent de 


|‘eurs bienfaisantes vapeurs 
| tout l'appareil respiratoire, 


par où s'introduisent les ma- 
adies des poumons, et s'em- 
ploient avantageusemènt con- 
tre les maux de GORGE, 
LARYNGITES, LES 
TOUX CHRONIQUES 
ou AIGUES, les BRON- 
CHITES et la GRIPPE. 


Ayez une boite de CAP- 
SULES CRESOBENE 
avec vous, c'est une bonne 
mesure de précaution à pren- 


dre. 


Prix. 5 sous ts buîte, six boîtes pour 
315%6. chez tous les marchands où par ts 
poste Compagnie des CAPSLLES CRE 
SOBENE. N71 rue St-Denis. Montréal 


Caloxi 


Economise du Charbon 


Des milliers l'employent et sont 
pret à vous le témoigner. Informez 
vous aujourd'hui et commencez a 
épargner dès demain. Une boite de 
CALOXI suffit pour deux tonnes de 
charbon et en économise une. 


PRIX $1.50 


Délivré chez vous 
TELEHONEZ 
Branche de Saint-Boniface 
MAIN 5398 


Canadian Caloxi Co 


Coin Dumoulin et Saint- 


PILULES MORO 


pour les 


L 


| 


| 
| 
| 
| 
| 


| 
| 


J'étais d'une grande faiblesse et ne pouvais pas travail- 
ler. J'avais mal aux reins et à la tête. Mes bras étaient 
souvent engourdis, mes mains et mes pieds constamment 
glacés. M'étant fait traiter par plusieurs médecins sans 
obtenir de soulagement, je désespérais de recouvrer mes 
forces. Un jour, j'eus la bonne idée de recourir aux Pilules 
Moro et, après en avoir employé quelques boîtes, j'ai pu 
bientôt me remettre à l'ouvrage que je n'ai pas quitté depuis. 
J'ai employé les Pilules Moro durant un an presque régu- 
lièrement et ainsi, tout en travaillant, mes douleurs disparu- 
rent, mes forces revinrent ce qu'elles étaient autrefois et ma 
santé s'affermit. J'ai maintenant la plus grande confiance 
dans les Pilules Moro que je ne manquerai pas d'employer 
quand le mauvais état de ma santé l'exigera) M. William 
Berthiaume, 882 Broad, Central Falls, R. L 

HOMMES MALADES, écrivez à la Compagnie Médicale Moro 
qui vous indiquera les moyens de refaire vos forces et de recouvrer 


votre santé. Demandez un blanc de traitement qui vous aidera à 
donner les détails voulus. 
Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands de remé- 
Elles sont aussi envoyées par la poste, au Canada et aux Etats- 
Unis, «ur réception du prix, 50e une boîte, 82.50 six boîtes. 
Toutes les lettres doivent êtreadressées : COMPAGNIE MEDI- 
CALE MORO, 272, rue St-Denis, Montréal 


: 
Gers, 


+-3% 


Un Pamphlet ! 
du ‘‘Canadieh-Français’ 
Columbus en Cheraler de Cslom 
est un attrappe-nigauds. . .” 

Les CHEVALIERS DE 


COLOMB ? ça n'existe 
pas, il n’y a que des 


KIGHTS of COLUMBUS 
2èime édition, um peu aug- 


mentée. Prix : Gratis sur 
demande. S’adresser à 


Dr J. BOULANGER, 
Casier Postal 2121 
EDMONTON, ALTA. 


J. P. HOGUE 


(Autrefois du 16ème Batallion) 


Tailleur de Premiere Classe 


Habits de Dames 
et Messieurs 


Haute classe d'habits en serge, 
tweed, cheviot ou worsted importés. | 
| 
| 
| 


Confectionés sur mesure après les 
dernières modes de New York 
835.00 à 870.00 


Une visite suffira pour vous con- | 
vaincre de nos offres avnatagueses. 


507, Fdifice McGreevy | 

2584; Ave du Portage — Winnipeg | 
Télé. Main 5340 | 

| 

| 


JEAN J, DAOUST 


| Entrepreneur de Plomberie, Chaufiage, 
Ceuvertures, Corniches et Plafonds 
métalliques. — Attention particulière 
auxcontrats pour églises, couvents, 
| écoles etc. Boîte postale 159 


| 28 ave Provencher St-Buomitace, Man. 
| Tél. Rés. 5598. 


oran 
Desjardins Feres 


Entrepreneurs de Pompes 
Funèbres 

14, rue Victoria — St-Boniface 
Tél. Main 6588 

Autos pour funérailles, mari- 

ages et baptêmes. Service jour 

et nuit. Auto-ambulance et auto- 

corbillard sur demande. Maison 

exclusivement Canadienne-fran- 

çaise. 


Atelier, 6645 | 


SeS2SeS 
J. 0. BRUNET 


Importateur de 
Monuments 
Funéraires 
en marbre et granit, statues. 
ete. 


La pharmacie vétérinaire 


du Docteur Engnon 


SAINTE-ADELE, P. Q. 
(Co. Terrebonne) 


| Consultations gratuites sur les 
maladies des animaux. Nous ex- 


Bureau et Atelier 
346 Taché, St-Boniface 
En face de 


L'Hépital St-Boniface 
Tél M. 5325-Rés. Tél M_ 7106 


| Pédions les remèdes par la malle à 


| pr nos frais. Demandez notre cats- 
ShilohEA|\=:: 

| … s 
Li - + - — Maison de Confiance Fondée en 1896 


00. Lt. 


N Pirotton & E 


Suecesseurs de N. PIROTTON 
Manufacturier de 
MONUMENTS FUNERAIRES 
135 et 141, rue Dubue, Norwood 


La seule maison française du Ma- 
nitoba. Soumissions pour ins- 
criptions et red de mo- 
numents. Tél. résid., M. 2606 


LA CUSSON 


LUMBER Co. Limited. 


AVENUE PROVENCHER 
Entre le pont de la Seine et le C.N.R. 
Télépnones Main 2625—2626 
FABRICANTS DE 
Portes, (Chassis, Gadtés, Moulures, 
Bois tournes 
Toutes sortes d’ornièmentations inté- 
rieures et extérieures 
Bancs d’églises, étc., etc. 
MARCHANDS DE 


Toutes espèèes de matériaux de 
construction : 


Bois de sciage, lattes, lattes métalli- 
ques, pierre pour fondations, pierre 
co chaux, ciment, sable, gra- 
vier, papier à bâtisses et à couvertu- 
res, matériaux pour enduits, ferron- 
nerie pour bâtisses, clous, vitres. 

Enfin tout ce qui entre dans la cons- 

truction d’une bâtisse 


Carrière de gravier : Bird’s Hill, Man. 
Carrière de sable : Ste-, Anne, Man. 


ACHETEZ VOS 


EPICERIES et 
PROVISIONS 


CHEZ 


T. Pelletier & Cie 


AvenueTaché, St-Boniface 
Où vous aurez toujours dés mar 
chandises de première qualité. 


Jos. Turner, Prés. G. Clarke, Sec.-Trés. 


STANDARD PLUMBING C0 


Ingénieurs en sysièmé de chiduffage 
et ventilation; plomibiers dû cou- 
rant dés exigences de l'hygiène; 
posent les appareils d’é- 
clairage au gaz, etc. 


296 RUE FORT, WINNIPEG, MAN. 


Téléphone Main 529 
Gérant : J. R, Turner, 46 Ave. Proven- 
cher, Saint-Boniface, Tél M. 8132 


MARCHANDS EN GROS 


ur tout ce qui régarde la plomberie 
vi et les e Lhesdage à 


réils d 
Pecs diete et à la vapeur 


ANTES 
sont tout près de nous, Quand tout 
va bien ne changez pas les choses. 
Ne portez pas de verres simple- 
ment pour satisfaire votre vanité, et 
forcer votre nerf optique pour vous 
donner une mine. Mais 


DES CHOSES 


NEGLIGEZ PAS VOS YEUX 
| c'est le plus important de vos sens. 
Nous avons un assortiment de 


VERRES OPTIQUES, LUNETTES 


Les verres que vous voulez. Nos prix 
sont aussi bas que vuus les désirez. 


| | Pharmacten-Opticien 

| À coté du Bureau de Poste, 

| Saint-Boniface, Man. 
| TéléphoneMain 5604 . 


| RESTAURANT 

| TASCONA 

| NO 558, RUE TACHE 
ST-BONIFACE 

| PORN... .....-.... 50e 

| Raisin, ls livre ........ ....25e 

|| Benne Pommes, ls caisse 9275 

|| Oranges, ls douz. ..... 50 à 60e 

| 


| 


A. McRUER 


BANQUE D'HOCHELAGA 


FUNDÉE EN 1874 


versé et fonds de réserve .. 7,800.000 
Total de |’ .... <<. 57,000,000 . . | 
DIRECTEURS : 
| Messieurs J.-A. Vaillancourt, président; 
l’hon. F.-L. Béique, vice-président 
A. Turcotte, E.-H. Lemay, l'hon, 
M. Wilson, A.-A. Laroeque, et : | 
W. Bonner. 
Beaudry Leman, gérant général. \ 
Yvon Lamarre, inspecteur en chef. 
Î SIEGE SOCIAL : MONTREAL 
(112 rue St-Jacques) 


| 
| 270 Succursales et Agences au Canada 


Tout dépôt D'UN DOLLAR ou plus 
ouvre un-compte à la Banque sur le- 
quel est payé deux fois par année un 
intérêt au taux de 30lo l'an. 


La Banque émet des LETTRES DE CREDIT | 
CIRCULAIRES et MANDATS pour les vo 

yageurs, ouvre des CREDITS COMMERCI- 
AUX, achète des traites sur les pays étran- | 
gers, vend des chèques et fait des PAIE- 
MENTS TELEGRAPHIQUES sur les princi- | 
pales villes du monde; prend un soin spécial | 

| des encaissements qui lui sont confiés, et fait 

| remise promptement au plus bas taux de 
change. 


| J.W. L. FORGET, Gérant, | 
Succursale de Winnipeg. 


.  J.H.N. LEVEILLE, Gérant, | 
4 Succursale de Saint-Boniface. | 


..._.. 


Cusson Agencies, Ltd 
Assurances 


SBULS AGENTS EMETTANT DES POLICES EN FRANÇAIS 
Représentant la coinpagnie de chemin de fer du 
GRAND TRONC PACIFIQUE 
GOUVERNEMENT CANADIEN 
et toutes les autres compagnies de navigation, sur tous les océans 
Renseignements donnés volontiers et gratuitement 
60 AVE. PROVENCHER, Sr-Bonipact. Te. Marx 437% 


ALLAIRE & BLEA 


QUINCAILLIERS 
Vous trouverez à notre établissement une ligne complète de 
QUINCAILLERIE, FERBLANTERIE, FERRONNÉRIE 
HUILE DE CHARBON, HUILE A MACHINE, ETC. 
Nous avons aussi les peintures préparées de 


SHERWIN WILLIAMS 


Aussi leur Blanc de Plombæët les Vernis qui sont sans contredit 
les meilleurs du continent américain. Brothe barbelée. Corde 
à lieuse (Binder twine), etc. Boutique de Berblanterie attachée 
à l’établissement. Montage de POELES et posage de FOUR- 
NAISES à air chaud, une spécialité. 

Nous sommes aussi agents d'Assurance contre le Feu 


ALLAIRE & BLEAU 


AVENUE TACHE : SAINT-BONIFACE 


On Demande 
des Bûcherons pour traverses de chemin dé fer, pour 
bois de corde, équarisseurs ainsi que des charretiers. 


SANDERSON & McDONALD 


617 Mclntyre Block, Winnipeg. 


Bureaux : Main 7318 — - TELEPHONES — Résidence : Main 4199 
CASIER POSTAL 179 


J. A CHARETTE 


ST-BONIFACE, MAN. 


PLOMBERIE POUR LA VILLE ET LA CAMPAGNE 
CHAUFFAGE A EAU CHAUDE, VAPEUR, AIR CHAUD 
COUVERTURES EN TOLE ET EN GRAVIER 
CORNICHES ET VENTILATION ET TOUS TRAVAUX EN TOLE 
* SATISFACTION ASSUREE 


| 


Grande Vente de FORD, de Seconde Man 


Tous ces chars sont en parfaite condition 
Ford 1916 $375.00 | ‘‘Truck 
Ford 1917 8475.00 | ‘‘Truck'’ 
Ford 1917 8500.00 | Chevrolet 


Termes Faciles 


FORD. venez nous voir 


$400.00 
8375.0C 
#750.00 


Si vous avez besoin d'un 


Gray's St. Boniface Garage Ltd. 
AGENTS POUR AUTOMOBILES FORD 


Téléphone Main 1177 
COIN DES RUES ST-JOSEPH ET DUMOULIN, ST-BONIFACE. 


 PRESERVE D'UNE 
IE DE SUPPCES 


SPRL PITANNES 


Muc M. 9. GORSE 


898 rue Union, Vancouver, C. A. 
“J'ai enduré tous les symptômes des 
maladies féminines, avec constipation 
chroniquert maux de Wie continuels. 
J'avais des douleurs dans le bas des reins 
et dans les cows J'ai eSsayé divers 
remèdes sans effet, puis je suis allée 
evasulter un medecin qui m'a con- 
seilié l'ogératon. J'ai refusé. 

Alors, j'ai commencé à prendre 
‘Frut-atives’; tout de suite, je me 
pue inieux, et ce médicament 
a fait disparaitre toutes 
mers douleurs et souffrances, Ce 
qui m'a délivrée de tous mes sup- 
plices, c’est le magnifique remède 
aux fruits, ‘Fruit-a-tives’.”? 

Mur M.J. GORSE. 

5e. la boite, 6 pour $2.:%0, boite 
d'essai 2e. Uhes tous les pharma- 
airns ou envoyé, franc de port, par 
Fruita-tives Limited, Ottawa, Ont. 


SUIS #6 


aux fruits 


La conference donnée 


che dernier 


Union Canadienne à la <alle de! 


lécoie Provencher par M. JE. 
Cur Ex-M PP. a cte 


éecoutée avec | 
crand anterét par un auditoire 
nonnbreun Le <ujet ctut Mr | 
Fac 
* * * 
Pier ir a l'assemblée de la suc- 


curaile de Saint-Boniface des Arti- 


dimain- | 
sans le atispices de | 


sans Canadiens Français, les élec- 
tions des officiers ont. donné le 
résultat suivant : Chapelain hono- 
rire, M l'abbé Jubinville: chape- 
ain, M. l'abbé Lamv: représentant 
du conseil, M. J-B. Leclerc; me- 
décins: Dr L-A Laurendeau, Pr 
CA. Lambert: président, M. JC 
Dussault: Ler vice-président, M. TL. 
A. Laurendeau, M.D.: 2eme vice- 


taire, M 
MM JC 


J.-B Ï eclere, Censeurs : 
Marcoux, Léo Marcil et 
JE Gavnon. Commissaires © M 
Robert et M. J. Lavoie L'instal-| 
des officiers <e fera le 10 


lation 


février 


* + * 


Notre conctoven M. Cha © 
Bernier, et part dimanche pour | 
Visiter pareits et amis uns la | 
provmnee de Quebec. | 

* * * | 

Dimanche prochain parue de! 


cirtes specl ile chez les Forestiers. | 
PE aura deux prix pour les dames | 


et deu prix pour les messieurs 
Le prix de la rafle sera tin masi | 
Rue ue fa peu pres 10 à 15 Me] 
Les els ont filles de <e rendre | 
de bonne heure. va que nous ne | 
l' Vois |? iv que F5 tal (D 


d l i l ire Ûl 
l: ‘ lemen 
l î 

DUREE di nopetit pete 
lo | 1 point 
«l | Feli i 0 rirt 
d it CR \ Lie Le 
Glo Le Torante, ajoute que 
tous | Le cette 
erit \ ù t nn 
fee ! 


A VENDRE 


M) acres de terrain 


lage de Ste-Elizabeth. tout près de 


l'Eglise, le tout bien clôturé et labouré, 
avec une bonne grainerie. LA rivière 
pas r un bout du terrain 


S'adresser à 

H LACHARITE 
Saint-Bon:face 
Man 


ROBOL 


(TABLBTTES) 


4 »P ta! 
Saint-Boniface, 


Nettoie l'intestin paresseux et 


combat la 


CONSTIPATION 


Cause de maux de tête, mau- 
vaise digestion, manque d'ap- 
petit. torpeur dh foie. etc. etc. 


Es veete rartout 23 sous la boite, six 
boîtes pour $: 2 Eavoyé per la malle per | 
ts COMPAGNIE CHIMIQUE FR ANCO- | 
AMÉRICAINE limitée, 24 ue St-Denis | 
LORS i 


modique 
sions : 
Prix, 
que 


Largeur, 137% 


_ 


sur tous leurs produits. 
de beaucoup économiser sur 


trument : 


face du disque. 


Q 
GRAFONOLA, MODELE A. 


Parfaitement construit et vendu à un prix très 
Fini en chène doré ou fumé. 


Dimen- 
pouces: hauteur, 7 pouces. 


avec 6 records double face de 90 sous cha- 


S37.40 


$5.00 comptant et $5.00 par mois 
3 Seulement à vendre à ces conditions. 


Grafonola, modèle A :: $37.40 


Les fabriques de hones nous avertissent d’ 
ES différence dans je prix d'un in 


PATHEPHONES 


Le gramophone sans pareil et les mérites spéci- 
fiques qui le placent au-dessus de tout autre ins- 


I! a le ton le plus doux 

11 donne la reproduction la plus naturelle 

Il éloigne la nécessité du changement constant 
de l'aiguille, car le Pathéphone est muni d'un sa- 
phir qui ne s'use jamais et n'égratigne pas la sur- 


PATHEPHONE MODELE 
MODERNE 


Un des plus beaux construits 
montre assez bien l'élégance de cet instrument. Îl 
est muni de deux reproducteurs pour les disques 
Pathé ou Victor et Columbia. 
ques dcuble face de 90 sous chaque 

$10.00 comptant et $10.00 par mois 
4 seulement à vendre à ces conditions 


PATHEPHONE ‘‘MIGNON” 


Ur instrument musica! de parfaite construction. 
Muni d'un reproducteur à saphir qui n’abime pas 
Prix, avec 6 


.. 875.40 


les disques. 
disqu:s double face de 90 sous chaque 


Les catalogues des disques Pathé ou Columbia 


OCCASIONS SP ECIALES 


Gramophones vendus a Credit et a l'Aneien Prix 


une hausse de prix de 25 pour cent à 40 pour cent sous peu, 
strument sera donc énorme. Si vous êtes pourtant decidé 
les gramophones que vous avez intention d'acheter, faites le maintenant. Nous avons en- 
core 14 gramophories qui nous restent à l’ancien prix, et vous pouves les obtenir contre petits paiements. Agissez 
donc de suite. 


Ces prix et ces termes sont valables jusqu'au 15 fevrier 


musicaux. 
précis. 


records. 


que 


L'illustration dé- 


Prix avec 6 dis- 


.. 8137.40 


Moteur irréprochable. 


$3.00 comptant et $8.00 par mois 
3 Seulement à vendre à ces conditions. 


Pathéphone Mignon : $75.40 


GRATIS SUR DEMANDE 


seront envoyés gratis à toute adresse. 


L'ORIOLE, MODELE CABINET 


La plus grande sensation dans les instruments 
Fini artistique et mécanisme garanti 
La fabrique entreprend de remplacer toute 
partie qui dans le cours d'une année aurait fait dé- 
faut, à condition naturellement que l’on mène cet 
instrument avec soin. 
Dimensions: 
geur, 15 pouces; profondeur, 15 pouces. Prix spé- 
cial, avec 6 records double face de 90 sous cha- 
a dd die de. S79.40 
$S.00 comptant et $S.00 par mois. 
2 Seulement à vendre à ces conditions. 


Fini acajou. Joue tous les 
Hauteur, 36 pouces; lar- 


DISQUES PATHE ET COLUMBIA : 


Le modele Cabinet : 


$79.10 


Tous les disques pour le mois de février sont 
arrivés et vous devriez en faire votre 
bonne heure 


choix de 


L'ORIOLE, MODELE DE TABLE 


Un gramophone idéal, qui a un ton bien riche, 
doux et mélodieux. Il est construit avec le mème 
soin que le modèle ci-haut et est garanti aux 
mêmes conditicns que mentionnées ci-dessus. Joue 
tous les records. Fini acajou ou chêne mat. Di- 
mensions: Hauteur, 13 pouces; largeur, 17:4 pou- 
ces; profondeur, 19', pouces. Prix spécial, avec 
6 records double face de 90 sous chaque 865.40 


$6.00 comptant et $6.00 par mois 
2 Seulement à vendre à ces conditions. 


_ 


Modèle de table : 


865.40 


SOUVENEZ-VOUS DE NOTRE VENTE DE LINGERIE 


qui continue jusqu’à la fin du mois de janvier, et venez profiter des occasions insurpassables que nous offrons. 


Pour Vendredi et Samedi les 30 et 31 Janvier Seulement 


RAYON D'EPICERIES -TELEPHONE M 879 


| 
ii 
| 
1 
| 
1 
Î 
| 
| 
président, MGR Brunet; secré- 
il 
| 
| 
Î 


Raisins sans noyaux, secs. 


Spécial, le pa- 18c 


quet 
Essences de tous les goûts—Pures. 
la bouteille 19c 
Artificielles. La bouteille .... 8c 
Miel pur. Spécial, le verre de 1 li- 
Vre Net. cr daccooane 35c 
Marmalade Shirriff. Le bocal de 1 
hvre 30c 


Gelée de pommettes. Le bocal de 1 
Ve 2 1 a. 37c 

Confiture pure, aux Cassis 
(black eurrant) seulement. 
Spécial, la chau- $1 20 
dière de +1bs... s 

Sirop d'érable, garanti pur. La 


bouteille le 16 onces (1 chopine) 43c 
Catsup. La bouteille de 12 oz. 23c 


Cornichons sürs. Le flacon de 12 


Cornichons sucrés, gherkins ou en 
moutarde. Le flacon de 12 onces 3Oc 


Fruits Conservés 


Abricots conservés, venant de la 
Californie. La boîte (1 Ib. net) 3Oc 
Loganberries en sirop, venant de la 
Californie. La grosse boîte (114 livres 


net}. 11) de sers siaue 
Le 


Pommes conservées. 


bidon de un gal- 65c 


lon ............... 
Saumon rouge. La grosse boîte 85c 
Lait ‘“Carnation. Spécial, 2 boîtes 
pour 


PRODUITS HEINZ 


grosse boite (1 livre net). ..... 


Huile d'olive pure. La meilleure. 


Bidon de 16 onces (1 chopine) 81.00 | 
Bidon de 32 onces (1 pinte) 81.90 | 


Une moutarde 


| Soupe aux tomates et crême. La 
il 

| 

| Sauce de moutarde 


excellente 


Gruau. Le gros pa- 33 
quet 


Force. Le paquet ........... 15c 
FARINE 

Sac de 24 livres .......... 81.75 

Sac de 49 livres .......... 83.40 

Sac de 98 livres .......... 86.75 


Spaghetti seulement, mar- 


que Excelsior. Le pa- 10c 


quet de 11 onces .. 


Thé noir de qualité extra. La li- 
D à ET 58c 
Café ‘“’Nabob”. Le meilleur sur le 
marché. Spécial, la boîte de 1 li- 
LT RL 65c 
Crisco. La boîte de 1 livre ... 420 
Fromage. La livre .......... 38c 


Bon beurre de ferme. Spé- 
cial, la hivre 


POUR LE LAVAGE ET LA CUISINE 
Savon Royal Crown. Boï- 


es de 6 morceaux. 40 


Spécial, la boîte .…. 


Sopade. Le gros paquet ..... 30c 
Mine à poële “Domeline”. Spécial, 
2 boites pour ................ 25c 
Allumettes. Grosses boites. Spécial, 
2 POUT 5: semer 25c 
FRUITS ET LEGUMES 
Pommes pour cuire. 3 livres pour 
Pommes de table. La livre ... Qc 
La caisse ..:.:....::..40 83.45 
Oranges. La douz. 30, 40 45 et 55c 
Citrons. La douz. .......... 35c 
Pamplémousses (Grapefruit). Eva 
cial, 4 pour ............... AE 


Oignons. 3 livres pour 


CONFISERIE 
Très Spécial 


a vendre au vil- | 


te 


ccrccocrcotttit 


porte de l'Anvleterre. 
bouteille de 1 pin- 33c 


LIVRAISON 


8 onces .. 


La | 


wallon ... 


Le ministère des Travaux publics re- 


cevra jusqu'à midi, lundi, le 26 janvier | 
1920, des soumissions pour des change- | 


ments et additions au bureau de poste 
de Portage-la-Prairie, Man., lesquelles 
soumissions devront tre cachetées. 
adressées au soussigné, et porter sur 
l'enveloppe, en sus de l'adresse, les 
mots : ‘ Soumission pour changements 
et addirions au bureau de poste de 
Portage-la-Prairie, Man” 


On peut consulter les plans et devis | 


et se procurer des formules de sou- 
mission aux bureaux de l'architecte en 
chef, du ministère des Travaux publics 


| Ottawa: du concierge de l'édifice pu- 
Man, et del 


b'ic. Portage-la-Praine. 
architecte résident, édifice Lindsay, 
Winnipeg. Man 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions faites sur les formules four- 
mes par le ministère conformément 
aux conditions mentionnées 
dites formules 

Un chèque égal à du mon- 
tant de la soumission, fait à l’ordre du 
ministre des Travaux publics et ac- 
cepté par une banque à charte, devra 
accompagner chaque soumission. On 
acceptera aussi comme garantie des 
bons des emprunts de guerre du Do- 
minion, ou des bons d'emprunt et des 
chèques, si c'est mécessaire, pOur COM- 
pléter le montant 

Par ordre, 
R C DESROCHERS, 


10 p.c 


Le magasin est ouvert samedi jusqu'à 
11 heures du soir 


dans les 


La grosse bouteille de 


Blé d'inde el épis. Spé- 
elal, Je bidon de un 


22c | 


Saindoux pur. 


| cial, la livre . 
| 

Il 

| Oeufs. 


65c 


Aux Fermiers 


Les plus hauts prix seront payés pour vos cochons 
“dressés”, veaux, volailles et oeufs. 


A. LAURENT 


BOUCHER 

396 AVENUE PORTAGE - 
TELEPHONE MAIN 400-401 

Références : Banque de Nova Scotia —Le Manitoba 


UN PEU DE TOUT 


La caserne de la police de Londres, 
est spacieuse suffisante pour æccomo 


der 3000 policiers 


La masse du peuple russe, croit 


est dangereux d'entreprendre un 


| age le vendre di ou le lundi 


Dans la vie d'un bomme qui arrive à! de surface. 


WINNIPEG 


70 ans, le sang activé par le coeur 
parcout une distance de 4,2Y2,000 mil- 
les. 

. . L] 

Un grain d'or, ipres avoir été larminé 
pour les feuilles d'or. Couvrirait 42 
pouces carrés 

LA LZ . 


La confection d'un tapis perse est 
très longue, le tisserand passe à peu 
| près 23 jours pour chaque pouce carré | 


-— | 


La douz. 


1 Barres de chocolat au lait, 


$pé- | AUX Noix OU aux raisins. 
........... 42e | Très spécial, 6 
La livre ..... 40c C 
oo &Oc | POUrT .............. 


RAPIDE PARTOUT À ST-BONIFACE, NORWOOD ET ST-VITAL 


LA MAISON BLANCHE 


à 335, Avenue Provenche 
ST-BONIFACE, MAN. 


Allunettes 


La favorite des ménagères 


Parce que chaque allumette est sûr. 


mette est absolument éteinte. 
Demandez les “Silent Five” d'Eddy 
THE E-B. EDDY CO. LIMITED 


éavers of (be fmemons 
Burtertube, 


a" d'EDDY 


Chaque allumette 
s'allumera. La tête ne saute pas et n'explossra pas même 
si on marche dessus. Quand vous tuez la flamme, l'a!llu- 


HULL, CANADA 


nt Pres = 


| Bureau et résidence : 
| Tel. Main 1392 


Dr. F. LACHANCE 
Des Hôpitsux de Paris 
Spécialité : 
CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 
Consultations : de 2 à 5 pm. 
Téléphones : 


Bureau: Main 2604-Rés M. 2613 
Bureau : Bloc Somerset 


Chambre 438 
Avenue du Portage - WINNIPEG 


ne — 


————— 


Dr N.-A LAURENDEAU 
DES HOPITAUX DE NEW-YORK 


Chirurgie et maladies de 
la femme 
HEURES DE CONSULTATIONS 
7 à 8 heures p.m. 
Visite à l'hôpiatl St-Boniface tous 
les matins 
S3, rue Ritchot 
Saint- Boniface 


DrJR. a. 
MD LM CC 


Spécialiste en Chirurgié et Maladies | 
des Femmes. Voies Urinaires 
Bureau — Chambres 441-443 Bloc 
Somerset, Ave. Portage 
Winnipeg 
Consultations 2àS5pm-—7à8pm 
Téléphone Main 6674 
Résidence, | 
Télé M. 6675 | 


109, rue Dumoulin 


St-Boniface 


Dr L. D. COLLIN 
Des hôpitaux de Paris 
Spécialité Chirurgie 
Bureau 9, avenue Provencner 
St-Boniface 
Téléphone Main 4640 
Heures de consultation ? 


a 5 


pm 
et7à9pm 


| Dr.E.J.JARJOUR 
DENTISTE 


Gradué de McGill et Laval 
Téléphone : Main 4190 


Bureau : | 
356 rue Main -502 Edifice Greut | 
| West 
WINNIPEG 


En face de la Banque Montréal 


Ouvert les soirs par “appointment” 


AVOCATS & NOTAIRES 


| L'Hon. J. Bernier H. P. Biackwood 
Noël Bernier Alex. Bernier 


BERNIER, BLACK WOOD 
| & BERNIER 


Avocats et Notaires 


Spécialités : droit criminel 
Corporations. prêts 
Bureaux : 


401 Bloc Somerset, Ave. du Portage 


WINNIPEG 
(| Phone Main 4206 et 


4207 


A. J. H. Dubuc Louis P. Roy 
(Consul Belge) A. A. Prud'homme 


DUBUC & ROY 


| Avocats et Notaires 
| 


Bureaux : 

| 201 et 205 Edifice Somerset 

|| Avenue du Portage 

| | WINNIPEG 
Téléphone Main 623 

| Casier Postal 443 


RL 


HENRI LACERTE 


| BA., L.L.B. 
AVOCAT 
| (Membre du Barreau de Québec) 


407 McArthur Building 
Télephone Main 3560 


AGENTS D'IMMEUBLES 


C. BUFFET 


Gérance et vente d'immeubles 


Prêts, Assurances— Vente de fermes 
201 EDIFICE SGMERSET 
Phone Main 623 


C.-A. GAREAU 


457, DESMEURONS, ST-BONIFACE 
Télé. Main 7187 
Assurances, immeubles, et prêts d'er- 
gent sur ferme. 


Lots de ville et de “trackage”. 


ELECTRICITE 
P. FONTAINE 


Suecesseur de 


Grymonpré & Fontaine 
57 Ave, Prorencher Phone M. 6191 


